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EMPLOI DE S VIEUX GABLES METALLIQU ES 
POUR 

Renforcer les chapeaux des cadres de boisage 

Des essais intéressants ont é té fai ts dans ces dernières années, dans 
<les mines ang laises, en vue de l'uti lisation des vieux câbles métalliques 
pour renfo rcer les bêles des cadres de boisage. 

Dans le numéro de j anvier de 1vfining Enginee1·ing, M. i\Iac Lucide 
rapporte les résultats que ces essais ont donné à la « Cander rig 
Coll iery, > dan s le Lanarckshire. 

La couche en exploitation était encaissée dans des terrains peu 
résistants et la dépense pour le boisage et l'entretien des voies de 
transport é ta it considérable. La Direct ion de la mine décida de fai r e 
des essais de renforcement des bêles de boisage au moyen de morceaux 
de vieux câbles métalliques, ainsi que cela avai t été pratiqué déjà 
avec succès, en Allemagne. Les résultats de ces essais furen t des plus 
satisfaisants . Les bêles, placées dans des endroits où il était nécessaire 
aupa1·avaut de les remplacer tous les dix mois, n'ont plus été renou­
velées depuis que la méthode nouvelle a été adoptée, soit depuis plus 
de trois ans . 

En 1908, le coti t du soutènement dans la voie principale de 
transport ou les essais ont été effectu és, était de pl us de 6,500 francs 
dont 4,000 francs pour la main-d'œuvre. 

Eu 1909, avec la nouvelle méthode, les fra is tombèrent à 3,800 
francs, dont i ,800 francs de salaires, et la moyen ne pour chacune 
des années 1910 et Hlii ne dépassa pas 3 ,200 fran cs. 

Le mode de fixation des câbles aux bêles est le suivant : 
La face du bois qu i doit r ecevoir le câble est applanie sur une 

fai ble long ueur, à chaque extrémi té, pour éviter le glissement de la 
corde. On pratique ensuite, du côte du gros bout, une entaille en 
fol'm e de V, dans la section de la bêle et suivant un diamètre; une 
extrémité du câble est placée dans cel le fente et fixée au moyen d'un 
crampon en fer C (voir croquis). Le câ ble est ensuite tendu suivant 
un e génératrice le long de la face inférieure du bois et assujetti 
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par des cram pons C', C" etc . .. , distants les u ns des au tres dr. om50 
enviro n . 

La bêle est ainsi préparée à l'avance, mais afin de per mettre sa 
mise à long ueur sur place, on ne fixe le câble au petit bou t qu' au 
moment de la pose. Cette fixa tion se fai t de la même manière que 
pour le gros bout. La bêle est posée de manière à ce que le câble se 
trouve en dessous d'elle; de cette façon celui-ci s' oppose à la flexion 
de la pièce. 

Il faut évi demment choisir j udicieusement Je côté de la bêle le long 

~duquel le câble doit ê tre tendu et fixer autan t que possi ble ce dernier 
en ligne droite. 

Ce mode de soutènement, que nous avons eu l'occasion de voir 
employé en Westphalie, -es t susceptible d'être appliqué chez nous 
dans les voies principales de lra nsport ,:avec des résulta ts satisfaisa nts, 
tan t au point de vue de la sécur ité q ue de l' économ ie. Il importe 
toutefo is d'attirer l'attent ion su r la nécessité qu' il y a de n'employer 
pour l'armature des hèles que des bo uts de câble en bon état, afin 
d'évi ter q ue le personnel circulant dans les galeries ne vien n1! à se 
blesser au con tact de fils cassés. 

A ce point de vue, il convient également de ne pas employer ce 
système dans des galeries trop basses et de surveiller convenablemen t 
le boisage. 

GUSTAVE LEMAI RE 
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NOTES DIVERSES 

LA SÉCURITÉ 

DES 

CABLES D 'EXTRACTION 
à haute rési stance 

PAH 

A.-D.-F. BAUMANN 

Maschineninspektor, à W armbrunn (1) 

Le maintien, pour les fils métall iques des câbles d'extraction, de 
l' an cien taux de résistance, entraîne , au fur et à mesm·e qu'augmente 
la profondeur, un accroissement du _ diamètre et du poids des câbles . 
Le dési r est donc naturel et justifié de pouvoir employer des fils 
métal liques possédant une plus haute résistance à la rup ture . . 

On se demandait cependant si celte augmentation de r ésistance ne 
devrait pas s'acquéri r au prix de la flexibi lité des fils, et; en fait, 
les premiers essais semblèrent justifier ces craintes. Grâce à l'empl~i 

r de matières premières de meilleure qualité et aux progrès accomplis 
dans la fabrica tion , on est arrivé à fabriquer des câbles donnant u ne 
résistance à la rupture de 200 kil og. par mi ll imètre carré. Or, ces 
câbles. mis à l'épreuve de la pratique, donnèrent cer tains résu ltats 
très satisfaisants. mais, d'au tre part. don aèrent lieu à quelques 
mécomptes. 

La question de la confiance que l'on pouvait mett re en ces câbles 
de grande résistance à la rupture était donc ainsi posée . 

C'est la divergence d'opinions à c~ suj et, divergence qui s'était fait 
jour également a u sein de la com mi ssion pr ussienne des câbles, qui 
détermina M. ]' In génieur Speer à s'imposer la tâche louable de re­
chercher, par une longue sé1·ie d'essais de durée, dans quelll! mesure 
la flexibil ité des fils·est fo nction de lem résistance à la r u pture. Dans 

(1) Extrait du Glilckauf, numéro du 25 janvier 1913. Traduction de G. \V. 




